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ÉDITO 
 
FEMME de … ? 
La question semble banale à 
force d’être posée, mais de 
même que l’on s’arrête de 
temps en temps pour relire 
l’histoire de son mariage,  
pourquoi  ne pas profiter des 
vacances pour faire le point sur 
ce qui depuis 1 an, 5 ans, 10 
ans  ou plus, fait notre spécifi-
cité : être l’épouse d’un 
homme qui a reçu le sacrement 
de l’ordination ! 
On y a beaucoup réfléchi pen-
dant les années de formation, 
tant de craintes se faisaient 
jour en nous, quelle serait 
notre place ? quelles consé-
quences pour notre vie de 
couple et de famille ? 
Et puis le temps passe, on se 
pose moins de questions. N’y 
a-t-il pas alors danger d’oublier 
notre rôle, notre vocation 
propre ? 
Pour aider à cette réflexion,  je 
vous propose de jouer avec 
quelques  prépositions ! 

 

Oui, nous sommes « femmes :  
-  DE … diacres ? est-ce là notre 
seule identité ? 
- POUR … laver les aubes, tenir 
l’agenda, grandir à deux dans la 
foi ? 
- CONTRE … vents et marées ? 
- AVEC …  confiance, joie, lassi-
tude ? 
- MALGRÉ… les bâtons dans les 
roues (en particulier de ceux 
qui devraient le mieux nous 
comprendre !) 
- SANS … oublier que le ma-
riage est premier, sans se 
croire obligée d’être hyper 
active dans l’Église ? 
- EN… couple, en service, en 
silence ? 
 

À chacune d’apporter ses ré-
ponses et pourquoi pas échan-
ger ensuite avec notre diacre 
de mari ? « ça va sans dire, 
mais ça va tellement mieux en 
le disant ! » 
Bonnes vacances! 

Agnès Défossez 
 
Témoignage de Sœur Berna-
dette de la communauté des 
Sœurs Notre-Dame du Cénacle 
 

Bernadette quitte la Maison 
du Diocèse dans ses missions 
elle avait en particulier sa 
participation au CDD et à 
l’équipe de discernement. 
Avant son départ, elle nous 
confie ces quelques lignes :  
 
Quand j’ai été envoyée à 
Raismes, il y a onze ans, mes 
amies m’ont dit : « quelle bê-
tise as-tu faite pour être en-
voyée dans le Nord ? ». Au-
jourd’hui je peux dire : « quel 

beau cadeau j’ai reçu en vivant 
ici dans cette Maison du Dio-
cèse ! ». J’ai découvert de 
l’intérieur la vie d’une Église 
diocésaine. En participant à 
l’équipe de discernement au 
diaconat permanent et au con-
seil diocésain du diaconat, j’ai 
appris à connaître la vie des 
diacres et de leur épouse. Par 
leur témoignage, ils m’ont fait 
découvrir davantage la frater-
nité et le service. Ils ont été de 
si bons pédagogues, qu’en 
septembre prochain je suis 
envoyée à Toulouse pour inté-
grer l’équipe de discernement 
au diaconat. Et c’est un grand 
MERCI qui jaillit de mon cœur 
pour toutes les rencontres et 
partages vécus ici et qui m’ont 
façonnée. 

Sr Bernadette 
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Ce service diocésaine, propose 
une formation à la prise de 
parole dans le cadre liturgique 
d’une homélie. Six diacres ont 
suivi cette formation cette 
année, ils nous livrent ci-
dessous leurs témoignages. 
 
À quoi peut servir de passer 
des heures de réflexions et de 
rédactions d'une homélie 
quand les paroissiens, quittant 
une célébration, ont déjà 
oublié le message que l'Esprit 
Saint nous demandait de 
communiquer ? Les plus belles 
homélies qui peuvent être 
proclamées, avec la plus belle 
théologie qui puisse exister ne 
semblent suffire à elle seule... 
Pourquoi ? Tout simplement 
parce que loin du contenu de 
fond (la théologie, les liens 
avec notre modernité...), notre 
propre personne n'a pas su être 
convaincante. Pardon de dire 
les choses, mais nous ne 
sommes pas toujours au fait 
d'« accrocher » notre 
auditoire... 
 

Le Service d'Optimisation des 
Homélies nous propose de 
nous tourner vers la forme, 
c'est-à-dire vers notre propre 
personne qui proclame. Nos 
postures, nos regards, la 
gestion du temps, le fait d'être 
tributaire de notre écrit alors 
que nous proclamons 
oralement ne sont que 
quelques exemples qui sont 
très facilement corrigeables... à 
la condition que quelqu'un, un 
jour, nous dise que notre 
message n'était pas clair parce 
que nous avons fait telle(s) ou 
telle(s) « petite(s) » erreur(s)... 
Cela peut durer, sans ces 
quelques ajustements, pendant 
de longues années...  
L'équipe de S.O.H. de notre 
diocèse ne se tient qu'à cela. 
Certes, S.O.H. peut mettre le 
doigt là où il pourrait y avoir de 

la 
 
 

 douleur si l'on n'accepte pas la 
critique... Mais son regard est 
neutre et n'est tourné que sur 
la forme du message, c'est- 
à-dire uniquement vers la  
communication et ses  
techniques... Loin du fond de 
notre message, chacun peut 
facilement utiliser quelques   
« outils » très simples à mettre 
en place ; outils qui sont 
proposés par S.O.H.  
Optimiser une homélie peut 
rester un vain mot, si l'on ne se 
donne pas les moyens afin que 
l'intelligence de l'auditoire soit 
réceptive à ce message 
proclamé, et que cet auditoire 
reparte avec l'essentiel de celui-
ci en fin de célébration. J'invite 
tous mes frères à se remettre 
en cause et à risquer cette 
expérience que je ne regrette 
pas d'avoir effectuée. 
(Vous remarquez que je ne 
révèle rien du contenu de cette 
formation : il vous faudra suivre 
cette formation pour 
« savoir » !, « savoir-faire » ! et 
« savoir-être » ! en terme de 
communication).  

Didier Hénaut  

 
"Un esprit de bienveillance 
entremêlée de compétence 
dans un climat de vérité et de 
convivialité, Voila pour 
l'ambiance. 
Cette formation mêle apports  
théoriques et exercices 
pratiques toujours sur la forme 
des homélies, pas sur le fond. 
La vidéo est un outil très  
formateur qui permet  

 
 
 

d'évoluer rapidement dans ses 
attitudes . On en ressort 
différent et plus au clair sur les 
objectifs poursuivis." 

Yannick Begard  
 

Une formation très utile pour 
nous aider à construire une  
homélie avec les outils que les 
formateurs nous ont donnés et 
indispensable pour nous  
corriger dans notre façon 
d'être, de se tenir, de faire 
partager en gardant des temps 
de pause sans que l'auditoire 
s'ennuie et garde toute son 
attention. C'est à proposer à 
nos frères diacres car nous en  
sortons enrichis.  

Guy  Théry 
 

J'ai trouvé dans la formation 
SOH un exemple de la 
complémentarité entre 
l'intelligence et le savoir-faire 
humain, et l'action de l'esprit-
saint. La priorité reste bien sûr 
au contenu qui relève de la 
réception intérieure de la 
Parole : méditation, prière, vie 
témoignante. 
Ce n'est pas l'objet de SOH. Ici 
il s'agit de travailler sur l'outil 
que nous sommes quand nous 
devons assurer une homélie. 
Cet outil peut être abîmé, mal 
affûté, inadapté : et cela 
parasite la réception que peut 
en faire l'auditeur. Quel 
dommage ! Cette formation est 
très apaisante. On en ressort 
avec le sentiment d'avoir 
acquis de bons outils et d'avoir 
amélioré ceux dont on 
disposait déjà naturellement. 
On est plus confiant en soi, 
mieux armé pour délivrer un 
message audible et 
compréhensible. Finalement, 
c'est faire honneur à Celui qui, 
seul, sait parler au cœur mais 
qui nous fait la confiance de 
croire que nous nous équipons 
bien. 

Jean-François Douillard 

Service d’Optimisation des Homélies 

Dominique MAERTENS
Note
diocésain

Dominique MAERTENS
Note
Esprit
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Dimanche 23 avril, 
premier tour des élections 
présidentielles, mais aussi 
journée durant laquelle les 
diacres et leurs épouses se 
retrouvent autour de leur 
évêque, pour une rencontre 
plus festive dans l’un des 
quatre coins du diocèse, plus 
couramment appelée JDD. 
 Cette année, c’est la 
paroisse Sainte-Anne-en-
Cambrésis qui nous reçoit et 
plus précisément l’église de 
Walincourt, après un accueil et 
les explications du déroule-
ment de la journée dans la salle 
jouxtant l’église.  Rentrant en 
procession, les diacres rejoi-
gnent leur épouse dans 
l’assemblée. Après la célébra-
tion présidée par le doyen 
Hervé Le Minez et la prédica-
tion de Dominique Maerten, 
paroissiens, diacres, épouses se 
retrouvent pour un apéritif 
chaleureux, permettant ainsi 
échanges, découvertes ou ap-
profondissements sur la place 
et la mission du diacre perma-
nent dans notre Église 
d’aujourd’hui. Que de richesses 
partagées ! 
 J’ai pu discuter avec la 
personne qui m’a accueilli lors 
de la célébration des funé-
railles de 3 enfants avec l’abbé 
Claude Devred, il y a quelques 
années. 

Pour le repas, innova-
tion. Nous n’avions pas à le 
tirer du sac, Michel Lemaire 
nous a fait découvrir un restau-
rant à la cuisine « bistrono-
mique », l’Andalou, à Malin-
court, village juste à côté de 
Walincourt. Le repas est plein 
d’associations de saveurs 
agréables au palais, avec des 
produits régionaux de saison, 
et pour un prix très raison-
nable.   
L’après-midi, en 2 groupes, 
nous avons visité en alter-
nance, le moulin  Brunet et  

 
 
l’église de Dehéries (la com-
mune la plus petite en nombre 
d’habitants du département).  
La restauration de ce moulin à 
vent, débutée en 1991  permet 
une meilleure compréhension 
des différentes techniques 
mises en œuvre pour 
l’obtention de la farine. 
 Pour ma part, je n’ai pu 
visiter l’église, devant rentrer 
pour tenir le bureau de vote et 
participer au dépouillement.  

François-Xavier Férot 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

C’est le décidément toujours 
passionné et passionnant Jean-
Pierre Gavériaux, ancien pro-
fesseur d’histoire, qui, après  
 

 
 
nous avoir conduits du Moulin 
à l’église de Dehéries, nous  
offre, dans l’église de Walin-
court, une visite historique 
appuyée sur un diaporama qui 
nous fait revivre l’histoire riche 
et complexe de ce bâtiment 
peu banal.  
Il faut dire que notre conféren-
cier est l’auteur d’un livre re-
marquable sur les églises de 
Walincourt et de Selvigny.  
Encore une belle journée, enri-
chissante de fraternité et de 
culture.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Rendez-vous à la prochaine au 
printemps 2018 ! 

 
Dominique Maerten  

Journée Diocésaine de printemps du Diaconat 
 

aconat  
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Au moment où je cesse ma 
responsabilité diocésaine de la 
solidarité, l’équipe de rédaction 
de serviteur me demande de 
témoigner. 
 

Deux grands événement auront 
marqués ces 6 années : 
 

- Diaconia 2013 : 17000 
personnes rassemblées à 
Lourdes dont 200 de notre 
diocèse. Une phrase que je 
retiens en tant que Diacre 
(reprise par ailleurs par 
Dominique Maerten) 
« on est envoyé pour partager, 
redonner ce que l’on a reçu et 
donc il faut d’abord le 
recevoir ». 
 

- Festi’Frat en 2016 : 1000 
diocésains rassemblés à Anchin 
pour fêter la fraternité. Nos 
divers mouvements qui se 
rencontrent, partagent et 
redonnent ce qu’ils ont reçu. 
Notons que cette mission m’a 
permis de rencontrer des frères 
diacres investis dans leur 
propre mission et de vivre avec 
eux « la fraternité ». 
  

Et plus personnel notre 
engagement, avec Marcelle, à 
la suite de Diaconia dans la 
chorale des « P’tits Bonheurs ». 
Que du Bonheur ! Celui de 
chanter ensemble… Celui de 
recevoir et de donner… 

Gérard Briquet  
 

 
 
 
 

 
 
 
 

Trois amis en quête de sagesse 
 

Christophe ANDRE, médecin 
psychiatre, le premier à avoir 
introduit l’usage de la médita-
tion en psychothérapie … au-
teur, entre-autres de « 
N’oublie pas d’être heureux » 
 

Alexandre JOLLIEN, philosophe 
dans le monde de l’handicap, 
auteur de « l’éloge de la fai-
blesse »… 
 

Matthieu RICARD, moine 
bouddhiste et philosophe de-
puis 40 ans. Auteur de « Plai-
doyer pour le bonheur et  l’art 
de la méditation. » 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
Ce livre est né d’une amitié 
entre ces  trois chercheurs de 
sagesse, du sens de l’existence, 
pour être utiles, pour apporter 
des réponses aux questions 
que tout être humain se pose 
sur la conduite de sa vie. 
Quelles sont nos aspirations les 
plus profondes ? Comment 
diminuer le mal-être ? Com-
ment vivre avec les autres ?  
Comment développer notre 
capacité au bonheur et à 
l’altruisme ? Comment devenir 
plus libre ?  
 
Sur chaque thème, ils racon-
tent leurs expériences, leurs 
efforts et les leçons apprises en 
chemin. Chaque fois, ils nous 
proposent des conseils. Leurs 
points de vue sont différents, 
mais ils se retrouvent toujours 
sur l’essentiel. 
 

Un très beau livre  pour vos 
vacances, limpide et lumineux 
pour apprendre le métier de 
vivre ! 
incontournable !… 

Jacques Défossez 
 
(Éditeur l’Iconoclaste = 22,90€) 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Conseils de lecture 

Avec "Serviteurs" il y a aussi le site internet du diaconat permanent. N'hésitez pas à le consulter, et  

à l'alimenter régulièrement.  Son adresse :   http://diaconat.cathocambrai.com/            
   Et une adresse de messagerie :            diaconat@cathocambrai.com 

Témoignage 

Pèlerinage à Lourdes 
du diocèse de Cambrai du 18 au 24 aout 2017. 

Diacres, vous êtes attendus, seul ou en famille. 
 

La démarche de pèlerinage est très riche dans les rencontres, les temps 
de partage, l'accompagnement des malades, les célébrations et les 
moments de prières.  
 
Pour tout renseignement contacter Nathalie au 03.27.38.12.62. 

Un site à visiter : 
 

Les Amis du Moulin Brunet 
 
http://www.lemoulinbrunet.com/ 

http://diaconat.cathocambrai.com/
http://www.lemoulinbrunet.com/
Dominique MAERTENS
Note
du handicap




